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L es armées sont confrontées au défi existentiel 
du recrutement de leurs richesses humaines 
dans un vivier de jeunes qui s’assèche.
Or, sans jeunesse, les armées, même bien 

équipées, ne sont plus rien. Pour faire la guerre, 
les armées ont besoin d’un capital de jeunes bien 
sélectionnés, entraînés, aguerris, motivés, encadrés 
et commandés. Elles mettent en œuvre leur potentiel 
défensif et offensif, de plus en plus automatisé, avec 
des opérateurs hyper-spécialisés formés à grand 
frais. Elles font face à une forte concurrence avec 
les métiers de pointe de l’industrie aéronautique et 
navale.
On ne mène pas des batailles exigeantes et on ne 
gagne pas des guerres avec des armées de vieux. 
Les armées ont un besoin vital de jeunesse.
Depuis des années, nos armées font face à une 
rupture de contrat de plus en plus inquiétante qui 
les fragilise et les vulnérabilise quand elles doivent 
répondre à un besoin d’augmentation rapide et 
significatif de leurs ressources. Bref, les armées 
ne sont pas en mesure de remplir leur contrat de 
recrutement annuel sereinement.
À chaque armée ses propres enjeux de recrutement 

et ses propres besoins annuels. À chaque armée, sa 
logique de milieu.
Notre société produit de moins en moins de jeunes 
patriotes pétris par l’esprit de défense et compétents 
pour l’exercice du métier militaire. Elle n’est plus 
en mesure de fournir en quantité et en qualité les 
flux de jeunes combattants dont les armées ont 
besoin pour remonter rapidement en puissance. La 
diversité à marche forcée, l’absence d’assimilation 
des étrangers et les défaillances de l’Éducation 
nationale empêchent une amélioration qualitative et 
quantitative du recrutement des armées à court et 
moyen termes.
Les jeunes sont moins solides, moins mobiles, moins 
disponibles, moins endurants et moins fidèles. Ils 
sont moins aptes aux absences de longue durée, 
à l’épreuve du feu et à la conflictualité que leurs 
grands aînés. Beaucoup ont eu une adolescence 
plutôt sédentaire, marquée par une forte dépendance 
numérique et digitale. Et, les jeunes se projettent 
moins dans le temps et dans l’espace. Ils ne voient 
pas plus loin que l’horizon, aspirant à un mode de vie 
incompatible avec celui des armées.
Les armées ont pourtant une longue culture de la 

conquête des jeunes, de leur préparation militaire, 
de leur gestion et de leur reconversion. Elles font 
des efforts financiers très importants pour recruter 
et améliorer la condition militaire et pour fidéliser. 
Le coût d’un contrat signé est un grand secret que 
même les militaires en activité ne connaissent pas.
Les ressources humaines constituent le premier socle 
et rempart des armées. Il suffit d’une défaillance d’un 
seul à bord d’un char de combat, d’un hélicoptère 
ou d’une frégate armée pour impacter la mission. 
Un seul soldat, marin et aviateur manque à l’appel 
et plus rien ne fonctionne. Dans les armées, chacun 
compte, et le chef compte sur tous.
L’adéquation du potentiel humain avec les besoins et 
les missions des armées est un enjeu stratégique qui 
conditionne l’efficacité de notre défense et de notre 
sécurité. 
S’il fallait faire face à une guerre de haute intensité et 
de long terme, notre défense n’est plus garantie dans 
l’espace et dans le temps. Et, les conditions, qui ont 
conduit à notre défaite en mai 1940 (*), sont encore 
bien pires aujourd’hui.

Yann BIZIEN.
(*) Lire l’étrange défaite de Marc Bloch.
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ADCCFF du Var

Concert

Le CCFF, la communauté de tous les possibles ! 

Jean-Pierre Savelli rend hommage à Michel Legrand

À Saint-Raphaël, lors de l'assemblée générale de l'ADCCFF, l'association 
départementale qui regroupe tous les Comités Communaux de Feux de Forêt 
du Var, c'est avec un réel plaisir que François de Canson, vice-président de 
la Région, en charge des risques majeurs, a retrouvé cette communauté de 
tous les possibles.  

L a Provence-Alpes-Côte d'Azur compte 
plus de 7 400 bénévoles qui participent 
aux activités des Comités Communaux 

Feux de Forêt répartis sur quatre départements. 
La Région apporte son aide financière aux 4 
associations départementales des Comités 
Communaux de Feux de Forêt. Les aides 
régionales attribuées sur 4 ans s'élèvent à 
2,26 M d'€ comprenant le financement de 40 
véhicules. 

EXCEPTIONNEL DYNAMISME
S'adressant aux responsables des CCFF du Var, 
François de Canson a lancé : « 143 communes, 
4 000 personnels, 11 500 journées bénévoles, 
il n'y a qu'ici qu'on voit ça  ! Ceci vous honore 
et nous oblige. Vous ne faites pas un métier 
commun, vos quotidiens ne sont pas communs, 
aussi vous méritez un environnement et un 
équipement à cette hauteur. Vous méritez notre 
respect, notre attention, notre temps. Et notre 
soutien à la formation des équipes de bénévoles 
des Comités Communaux de Feux de Forêt 
par les associations départementales. À titre 
d'exemple, 40 000€ sont débloqués cette année 
pour l'ADCCFF du Var. Permettez-moi de saluer 
l'ADCCFF du Var, son exceptionnel dynamisme. 
Vous êtes exemplaires » !
Puis, il a rappelé le terrible bilan : « En 2022, nous 
avons connu 720 départs de feu, soit 161 départs 
de plus qu'en 2021 et 6 260 ha parcourus par 
les flammes. Pourtant, grâce à l'expertise de 
tous les agents et bénévoles et aux différents 

dispositifs de lutte et de protection soutenus, 
notamment par la Région, notre territoire a été 
plutôt épargné en comparaison avec les autres 
régions de France. À cette occasion, nous avons 
pu voir pour la première fois le dispositif de 
solidarité européenne fléché vers notre pays, 
mais surtout, nous avons pu assister à une prise 
de conscience généralisée du risque incendie ». 
En effet, le territoire national a été le malheureux 

théâtre cet été 2022, d'incendies d'envergure 
sans précédent. Et en 2022, la situation en 
région pouvait être comparée à la sécheresse de 
1976 ou à la canicule de 2003. 

STRATÉGIE NATIONALE
Tant que les incendies frappaient la Corse, 
l'Occitanie et le littoral de la région Sud, le 
sommet de l’État considérait que c'était la 
norme  ! Mais quand la Bretagne, Grenoble, et 
les forêts de pins d'Aquitaine ont flambé l'été 
dernier, soudain c'était une affaire d’État !
Et, le Sud a servi d'exemple comme l'a rappelé 
le vice-président de la Région  : «  La première 
stratégie nationale, présentée le 28 octobre 
2022, a été calquée sur le dispositif Guerre du 

Feu, et à de nombreuses reprises la région a été 
citée comme précurseur et source d'inspiration. 
La stratégie nationale a repris notre dispositif, à 
savoir : mieux prévenir les incendies, renforcer 
les moyens humains et matériels et reboiser 
et gérer durablement le chantier national de 
replantation des forêts. Cette prise de conscience 
généralisée est indispensable et doit être suivie 
de gestes forts ».•

Photo PRESSE AGENCE.

Le 30 mai, les Assises régionales de l'eau à 
Draguignan
Dans le Var, le sujet de l'eau, ou plutôt de son absence, 
n'a jamais été aussi prégnant. À ce titre, la Région 
organise le 30 mai à Draguignan, avec le Département, 
les Assises régionales de l'eau. Puis le 7 juin à 
Marseille, les États Régionaux de l'Eau. 

Le nouveau concert de Jean-Pierre Savelli renoue avec la grande chanson 
française. Il rend hommage à son mentor Michel Legrand, le dimanche 28 
mai à 16h salle Pierre Bel à La Valette-du-Var. 

O n le sait, il y a des rencontres qui 
orientent nos vies. Celle que va faire 
Jean-Pierre Savelli à Paris en 1968 

s'est jouée sur un quiproquo entre le carrefour 
Pleyel et la salle Pleyel. Il va décider de son 
destin musical. Ce destin porte un nom déjà 
célèbre puisqu'il s'agit de Michel Legrand. Il y a 
dans l'ADN de ses chansons quelque chose qui 
parle si fort au jeune chanteur de 19 ans qu'il 
parvient, d'emblée, à les incarner au plus juste. 
C'est la remarque que lui fait le compositeur de 
génie qui lui écrit, dans la foulée « Un goût de 
soleil, de pomme et de miel », en devenant son 
premier producteur. 

INCONTOURNABLES ET INÉDITS
Coup d'essai, coup de maître  ! Son style 
d'interprétation lui donne la chance d'enregistrer 
« Peau d'âne » de Jacques Demy et « Les uns et 
les autres » de Claude Lelouch. 
Michel Legrand disait : « La clé du succès c'est 
le changement ! Quand on se renouvelle, on ne 
s'use pas (…) ».
Durant sa longue carrière, Jean-Pierre Savelli 
s'en est inspiré évoluant dans des registres 
variés en tant que compositeur, interprète et 
producteur. En 2023, il revient vers le répertoire 
de son mentor en revisitant des titres devenus 
légendaires, et des pépites musicales peu 

connues du grand public. Ce public, il a hâte de 
le rencontrer sur scène, avec un trio, composé 
de jazzmen et d'une chanteuse, qui rendront 
un vibrant hommage à l'œuvre magistrale et 
éternelle de Michel Legrand.
Parmi les chansons interprétées, Les parapluies 

de Cherbourg, Les demoiselles de Rochefort, 
Peau d'âne, La valse des lilas, Un été 42, Il était 
une fois l'espace, Les uns et les autres. Et de 
nombreuses surprises et quelques titres inédits 
de Michel Legrand, composés spécialement pour 
Jean-Pierre Savelli. •

Photo PRESSE AGENCE.
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Tourisme

Analyse

2023, une année prometteuse

Le CRT fait la promotion de la région en Amérique du Sud

Après une très bonne saison d'hiver dans les Alpes du Sud comme sur le 
littoral, le printemps 2023 tient ses promesses. Grâce à quatre longs week-
ends, le mois de mai connaît une excellente fréquentation touristique.  

L es hôtels de la région ont connu des 
taux d'occupation moyens de 70% pour 
le week-end du 1er mai et de 78% 

pour celui du 8 mai. Ces résultats sont même 
supérieurs à ceux de mai 2019. Cette année, 
la saison se prolongera naturellement grâce à 

la Coupe du monde de rugby qui se déroulera 
du 8 septembre au 28 octobre. Dix matches se 
disputeront dans la région : six à Marseille et 
quatre à Nice. Tous les voyants sont au vert, la 
saison est même déjà lancée et bien lancée. Par 
exemple, les Chefs à Saint-Tropez ont rassemblé 
des milliers de visiteurs place des Lice au début 
du mois. 

NOUVELLES ATTENTES
« Que ce soit dans les Alpes du Sud, en Provence 
ou sur la Côte d'Azur, les professionnels du 
tourisme multiplient les initiatives pour répondre 
aux nouvelles attentes des touristes. Cela va 
des modes de réservations (de plus en plus 
sur Internet…) aux activités (de plus en plus 
diversifiées) en passant par les services et le 
respect de l'environnement. Plus que jamais, 
la Région Sud soutient les acteurs du tourisme 
du territoire en renforçant l'attractivité de nos 
destinations et la professionnalisation du secteur 
tout en accompagnant sa transition vers un 
développement plus durable. Il s'agit, par une 
stratégie particulièrement offensive en matière 
tourisme responsable de prendre en compte 
les enjeux du Plan climat régional, les attentes 
des clientèles et les défis que doivent relever 
les professionnels et les destinations », détaille 
François de Canson.
«  Depuis la crise sanitaire, les attentes des 
Français ont changé.  Ils veulent privilégier le 
retour à la nature, la simplicité, l'authenticité, 
découvrir des lieux insolites ou inconnus, des 
nouveaux endroits, des paysages, le patrimoine 
français. Il existe aussi un besoin de prendre son 
temps, se reposer, se ressourcer, être au calme, 
séjourner dans un endroit reposant et de donner 
du sens à ses vacances, vivre une expérience, 
partager avec des amis ou avec les habitants de 
la région », analyse-t-il encore.  •

Photo PRESSE AGENCE.

François de Canson, a conduit une délégation d'une trentaine de 
professionnels en Amérique du Sud pour promouvoir le tourisme, l'attractivité 
et le développement économique de notre territoire en hiver. 

L a délégation composée de professionnels 
et de représentants d'office de tourisme 
a rencontré une soixantaine de tours 

opérateurs brésiliens, mais aussi chiliens, 
péruviens et mexicains.
Au total plus de 500 rendez-vous ont permis 
aux professionnels régionaux de présenter leurs 
produits et leurs établissements et même de 
signer quelques contrats.

François de Canson répond aux 
questions de La Gazette du Var.
Quel était l'objet de cette mission ?
François de CANSON. Cette mission s'inscrit 

dans la stratégie de désaisonnalisation que 
nous conduisons avec le président de la région, 
Renaud Muselier, puisque dans l'hémisphère 
sud, les vacances tombent en hiver chez nous. 
L'objectif est d'inciter la clientèle à venir chez 
nous entre les mois de novembre et de mars 
pour développer de l'activité tout au long de 
l'année et faire baisser la pression estivale. 
C'est le fondement du tourisme «  positif  », un 
tourisme qui respecte plus les habitants de notre 
région et notre environnement. Nous n'opposons 
jamais écologie et économie. C'est pourquoi le 
développement du tourisme doit prendre en 
compte les enjeux environnementaux. D'ailleurs, 
en région Sud chaque euro investi prend en 

compte les enjeux climatiques : c'est ce que 
nous appelons un budget 100% vert, un budget 
100% climat.

Pourquoi le marché sud-américain ?
FDC. Cette clientèle est la troisième clientèle 
lointaine après les Américains et les Canadiens 
dans notre région. Il faut savoir que 100 000 
Brésiliens sont venus en région Sud en 2022. 
Cette clientèle représente déjà 10% du chiffre 
d'affaires des hôtels 4 ou 5 étoiles de la région. 
La durée des séjours est en moyenne supérieure 
à 10 jours, ce qui réduit l'empreinte carbone. 
Cette clientèle recherche des températures 
clémentes en hiver. Elle apprécie la gastronomie 
française, la culture, le shopping et l'art de vivre 
à la française notamment les petits villages de 
Provence mais aussi les lieux de fête comme 
Saint-Tropez. Le tourisme religieux est également 
très important pour eux. Enfin, ils aiment venir 

skier en France. À nous de leur faire découvrir 
nos belles stations de ski des Alpes du Sud.

Quels sont nos atouts pour répondre aux 
attentes de cette clientèle ?
FDC. Notre région dispose de tous les atouts 
nécessaires pour répondre au mieux aux 
attentes de nos visiteurs sud-américains. 
Grâce à cette mission, ils ont découvert que 
notre territoire offre en moins de 2h30 des 
paysages et des activités très divers, de la plage 
à la montagne, de grandes villes à nos petits 
villages et de sites archéologiques à des lieux 
mondialement connus d'art contemporain.
Ils ont découvert que nous comptions 65 stations 
dans notre massif, le deuxième de France. 
Nous avons également évoqué par exemple le 
tourisme spirituel avec ce nouveau chemin, « Sur 
les pas de Marie-Madeleine ».  •
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François de Canson : « Charte de l’hospitalité, e-réputation, 
marchés lointains, lancement de saison, le Comité Régional 

de Tourisme sur tous les fronts »
Après l’acte I qui s’est déroulé en octobre 2022, à Marseille, et 
qui a permis de poser les bases d’un tourisme « positif », l’acte 
II de la Convention d’ADN Tourisme s’est tenu à Tours, les 10 et 
11 mai, sur le thème de l’hospitalité.

D urant cette convention, les 
professionnels du tourisme, les grands 
acteurs économiques des territoires de 

France et plus de 1200 organismes locaux ont 
adopté une charte de l’hospitalité.
« La pandémie a fait évoluer en profondeur les 
attentes des clientèles, françaises et étrangères, 
en termes de bien-être, de recherche de sens 
et de convivialité. Il est donc plus que jamais 

essentiel de s’interroger sur la satisfaction des 
clients, à l’heure où la France va accueillir de 
grands évènements internationaux comme la 
Coupe du monde de Rugby du 8 septembre 
au 28 octobre et les Jeux Olympiques et 
Paralympiques de Paris, en 2024. Passer de 
l’accueil à l’hospitalité c’est, sur un territoire, 
trouver le bon dosage en plaçant l’habitant 
au cœur de toutes les réflexions de stratégie 
touristique  », explique François de Canson, 
président du Comité Régional de Tourisme 
Provence Alpes Côte d’Azur.

PACTE INTELLIGENT
« Cette charte porte nos engagements, notre 
idéal, et incite chacun à s'emparer de sa propre 
vision. C’est un pacte intelligent entre le territoire 
et ceux qui lui rendent visite. Parce que le touriste 
est avant tout un voyageur dans l'espace et dans 
le temps, parce que nous avons fait du tourisme 
un métier, nous sommes convaincus que la 

qualité de l'hospitalité est le garant de la réussite 
d'un séjour. Des expériences fortes et joyeuses, 
une intégration dans la vie locale, le respect des 
milieux et de la biodiversité : voilà les enjeux ! », 
note François de Canson.

CETTE CHARTE COMPORTE
DIX PRINCIPES :
• Le respect, car nous sommes tous 
différents
• Le partage car c’est source d’émotions et 
de souvenirs
• La découverte car elle nécessite un esprit 
attentif à l’autre
• L’ouverture car elle est garante d’une 
immersion réussie
• La personnalisation car c’est source de 
sécurité et de bien-être 
• La garantie d’un service continu car la 
qualité de service est essentielle
• Les rencontres car on apprend tous les 
uns des autres
•  L’expérience car c’est aller plus haut
• L’authenticité car c’est la magie des 
instants vécus
• Le plaisir car le bonheur est un art de vie

TROPHÉES DE L’E-RÉPUTATION
Par ailleurs, FairGuest observe, organise et 
diffuse les avis des vacanciers depuis plus de 5 
ans. Ce moteur de recherche puissant est devenu 
un outil majeur dans la mesure de l’e-réputation. 
Il analyse les données de plus de 20 plateformes 
d’avis dans le monde. L’an passé FairGuest a 
collecté plus de 20 millions d’avis dans le monde 
sur près de 40 000 établissements. Ces avis 

sont transformés en note.  Le 10 mai dernier, 
FairGuest, en partenariat avec le Comité Régional 
de Tourisme Provence Alpes Côte d’Azur, a rendu 
son verdict et a récompensé près d’une vingtaine 
d’établissements de la Région pour la qualité de 
leur e-réputation, c’est-à-dire leur réputation sur 
les réseaux sociaux et les diverses plateformes.
François de Canson a remis les diplômes aux 
lauréats dont deux varois : l’hôtel Le Splendid à 
Bandol (9,6/10) et le golf de Grimaud (9,6/10).
« Aujourd’hui, il est indispensable pour tous les 
professionnels d’être informés des nouvelles 
tendances en matière de création de contenus, 
afin d’améliorer leur image et de se démarquer 
de la concurrence  », a expliqué François de 
Canson.
Cette cérémonie s’est déroulée à Mandelieu 
dans le cadre du salon CM On The Beach. Cette 
manifestation est consacrée aux «  Content 
Marketing  », ces contenus (textes, photos, 

vidéos) utilisés notamment sur les réseaux 
sociaux et qui permettent aux établissements 
touristiques de se différencier. Plus de 600 
professionnels étaient présents à ce salon qui a 
proposé une cinquantaine d’ateliers. Les sujets 
étaient variés : « Quel est le top 10 des sites web 
qui mettent en scène l’expérience touristique » 
ou « Comment communiquer sur des pratiques 
écoresponsables et sa politique RSE ».

« La stratégie de la Région doit nous permettre 
de devenir un modèle de développement 
touristique, d’excellence, durable et résilient  », 
conclut le président du CRT.  •

Photo Clément JENSOLLEN.

À NOTER... 
Un Schéma régional 2022-2028
autour de quatre objectifs :
• Conforter la notoriété et l’attractivité ;
• Renforcer l’attractivité des métiers et 
la professionnalisation des acteurs du 
tourisme ;
• Soutenir l’investissement et l’innovation ;
• Favoriser une organisation optimale des 
flux touristiques ».
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Nettoyons le Sud !
50 tonnes de déchets ramassés en région Sud !

Le 15 avril, pour la première fois, la Région a organisé une 
grande opération de ramassage des déchets sur l’ensemble du 
territoire régional. 

1 0 000 bénévoles se sont mobilisés sur 
le bord des routes, sur les plages, dans 
les espaces verts. Ce temps fort pour 

l’environnement, rassemblant les mairies, les 

associations, les entreprises et les habitants, a 

été un véritable succès !

Renaud Muselier, président de la Région, s’est 

rendu à Aix-en-Provence. Il a participé à la 

collecte des déchets, aux côtés de la maire, 

Sophie Joissans. Puis à Sainte-Maxime, il a 

participé au tri et à la pesée des déchets, aux 

côtés du maire, Vincent Morisse et de François 

de Canson, vice-président de la Région.

Région-pilote de la transition écologique, la 

Région poursuit son engagement dans ce 

domaine. Pour la première fois, cette grande 

opération de ramassage des déchets sur 

le territoire régional  ! Ce temps fort pour 

l’environnement rassemble, tout au long de 

cette journée, un grand nombre de mairies, 

associations et citoyens. Au total, plus de 200 

points de collectes étaient proposés sur le 

territoire régional, pour partager un moment 

festif et convivial !

« Je tiens à remercier les maires, toutes les 

communes qui ont participé, 205 au total, soit 

un quart des communes de la région (et 215 

points de collecte), l’ensemble des associations, 

et particulièrement Clean my Calanques, et les 

entreprises qui ont contribué à la réussite de 

cette journée. 

L’année prochaine, nous irons encore plus loin. 

Nous allons renouveler cette opération une fois 

par an au mois d’avril, pour rappeler que nous 

devons tous avoir les réflexes nécessaires au 

quotidien pour protéger nos côtes, nos villes et 

nos villages, nos espaces naturels », a annoncé 

Renaud Muselier.

Ainsi, au Pradet, 70 kg de déchets sauvages ont 

été ramassés sur la plage de La Garonne. Grâce 

à la participation de  On sème pour demain, 

Aquabulles Plongée, le club de Kayak du Pradet, 

Recyclop VAR et Un Aquarium pour la Garonne.

Hervé Stassinos, maire du Pradet, et Jean-

Marc Illich, conseiller municipal en charge de 

l’environnement, ont remercié les participants  : 

« Merci à tous d'avoir participé à cette collecte 

qui nous rappelle l'importance de prendre soin 

de notre littoral ». •
Photos PRESSE AGENCE et Yann BOUVIER.



La Paillote du Lac, Serre-Ponçon
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Déplacés ukrainiens

Petites villes de demain

Le préfet visite le centre d’hébergement de Châteaudouble

Deux projets retenus dans le Var

Le 25 avril, Evence Richard, préfet du Var, a visité le centre d’hébergement 
des déplacés ukrainiens sur la commune de Châteaudouble.   

I l a été reçu par George Rouvier, maire de la 
commune et Richard Strambio, président de 
la communauté d’agglomération Dracénie 

Provence Verdon agglomération (DPVA).

22 LOGEMENTS
Le bâtiment du centre d’hébergement 
de l’ancienne maison rurale l’Abeille de 
Châteaudouble, est mis à disposition pour 
l’hébergement provisoire des déplacés 
ukrainiens depuis le 21 mars 2022. Le bâtiment 
se compose de 22 logements de 33 m², d’un 
logement de 46 m² avec kitchenette et salles 
de bain, de 458 m² d’espaces administratifs 
et communs (bureaux, espace d’accueil et 
de réunion, coin repos…). Avec une capacité 

d’accueil de 70 places, la structure compte à 
ce jour 50 personnes (27 adultes et 23 enfants). 
Sur les 23 logements, 3 studios sont en cours 
de réaffectation par le SIAO et des appartements 
sont occupés par des personnes seules (hommes 
isolés, personnes âgées). L’association AVAF, 
Association Varoise d’Accueil Familial située à 
Toulon, a été missionnée par l’État pour la prise 
en charge de l’accompagnement des personnes 
en provenance d’Ukraine hébergées sur ce site. 

ÉTAT DES LIEUX
Depuis le 15 mars 2022, les services de l’État 
dans le Var se sont mobilisés pour mettre à 
disposition des ressortissants ukrainiens un 
accueil coordonné et de qualité. Au 21 avril 2023, 

près de 3 500 déplacés ont été identifiés dans le 
Var et 1 920 autorisations provisoires de séjours 
(APS) délivrées. Sur les 1920 APS délivrées, 
1 283 ont fait l’objet d’un premier renouvellement 
et 750 d’un second. À la suite des flux importants 
de personnes déplacées d’Ukraine sur le Var, un 
guichet unique d’information Ukraine avait été 
mis en place au gymnase des Lices à Toulon 
puis à la préfecture du Var. Depuis le mois de 
novembre 2022, les ressortissants ukrainiens 
peuvent s’adresser aux unités territoriales 
sociales (UTS) du département.
Au 12 avril 2023, 1 119 places sont mises 
à disposition dans le département et 785 
personnes sont hébergées ou logées à ce jour. 
Ces personnes sont réparties pour 385 d’entre 
elles sur 7 centres gérés par des opérateurs 
associatifs (à Draguignan, Saint-Raphaël, 
Châteaudouble, Fréjus, Bandol, Toulon et 
Tourves), pour 75 en logements modulaires, 
pour 170 en logements (mise à disposition par 
des collectivités, des personnes morales ou 
des particuliers), et pour 155 en hébergements 
citoyens certifiés. •

Le 27 avril, Dominique Faure, ministre déléguée chargée des Collectivités territoriales et de la Ruralité, 
était à Luzy (Nièvre), pour faire un point d'étape sur le programme Petites villes de demain (PVD) de 
l'agence nationale de la cohésion des territoires (ANCT). 

E n France, près de 900M€ ont en effet déjà été déployés 
dans le cadre du soutien aux petites collectivités. Dans 
le Var, deux projets portant sur l’habitat inclusif ont été 

retenus à Aups et au Cannet-des-Maures.

CONSTRUIRE, RÉNOVER, TRANSFORMER
Petites villes de demain est un programme doté de 3 milliards d'€, 
lancé en 2020 et courant jusqu'en 2026, qui a pour objectif 

d'accompagner les élus locaux des communes de moins de 
20 000 habitants dans leur projet de territoire et surtout de donner 
aux maires les moyens d'agir. 
Aujourd'hui, il est déployé dans toutes les régions et permet 
d'accompagner à la carte 1 643 communes grâce à 904 chefs 
de projets.
À l'image du programme Action Cœur de Ville (ACV), Petites villes 
de demain entame sa transition vers sa phase opérationnelle et 

des résultats concrets commencent à apparaître. Fin avril, 888M€ 
ont déjà été engagés sur le terrain pour construire, rénover et 
transformer nos petites villes (réhabilitation de friches, rénovation 
de bâtiments, revitalisation de centres-villes, etc.).
Dans la Nièvre, la ministre a annoncé les 53 nouveaux lauréats de 
la troisième vague de l'appel à manifestation d'intérêt "Fabrique à 
projet : Habitat inclusif dans les Petites villes de demain", visant à 
renforcer le soutien aux élus, aux porteurs de projets institutionnels, 
associatifs, citoyens, pour mener une stratégie d'adaptation de 
leur territoire au vieillissement de la population.
Au total, 116 projets ont été accompagnés. •
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Rencontre avec Gui Gedda, grand chef
de la cuisine provençale

Parmi la richesse des bonnes tables de Provence, La Gazette du 
Var fait revivre le parcours de l’un de ses grands chefs, installé 
à Bormes-les-Mimosas. 

D ans sa 91ème année, Gui Gedda, 
toujours bons pieds, bon œil, a été 
prophète en son pays tout en devenant 

un ambassadeur de la gastronomie provençale 
dans le monde. Non content de s’être investi 
durant toute sa vie aux fourneaux, il a réussi la 
transmission de ses connaissances culinaires 
et des coutumes régionales en étant l’auteur 
de vingt ouvrages avec, pour la fin de l’année 
2023, l’édition d’une première encyclopédie. 
Deux autres livres sont prêts à compléter cette 
collection : « Un fada de tomates en Provence » et 
« Produits du Var dans une cuisine instructive ». 
Une riche vie dans un contexte familial, animée 
par une passion reconnue par de nombreuses 
distinctions françaises et internationales. 

PASSEUR DE SAVOIR
Regard dans le rétroviseur du parcours de celui 
qui a marqué de son empreinte l’excellence 
des mets provençaux. Ce n’est pas pour rien 
que Gui Gedda fut appelé par ses pairs et les 
grands noms de la gastronomie le «  pape de 
la cuisine provençale ». Ce  disciple d’Auguste 

Escoffier, est aussi un passeur de savoir. Malgré 
les années écoulées, rien ne lui échappe pour 
que soit reconnues l’authenticité des plats et la 
qualité des produits du terroir. Et, pas question 
de dire que c’est un  «  excellent restaurateur  » 
comme il l’a souvent entendu. « Tout le monde 
peut s’instaurer restaurateur mais pas toujours 
cuisinier. Car là, c’est un métier  de création », 
martèle-t-il.

Gui Gedda répond aux 
questions de La Gazette 
du Var.
En remettant les pendules à l’heure, pouvez-
vous nous expliquer pourquoi votre prénom 
a longtemps été orthographié « Guy » et 
depuis quelques années « Gui » avec un 
« i » ?
Gui GEDDA. Là aussi j’ai voulu respecter 
l‘authenticité de mes origines. À savoir que 
l’alphabet en provençal n’a pas de «  y  », donc 
c’est Gui.

Revenons à vos origines pour nous dire qui 
est Gui et quel a été son parcours durant 
toutes ces décennies ?
Gui GEDDA. Je suis né en 1932 à Marseille. Fils, 
petit-fils arrière-petit-fils de cuisinières et de 
cuisiniers.
De 1949 à 1956, j’ai été apprenti en pâtisserie 
puis commis-saucier dans ma ville de naissance, 
j’ai poursuivi en chef de cuisine lors de mon 
service militaire à Hyères et ensuite pour la table 
de généraux en Algérie. En 1974, paraît mon 
premier ouvrage « Mon village, hier… ». Depuis 
1978, installation à Bormes-les-Mimosas. 
Durant 33 ans, j’ai travaillé en famille. 
Notre père ayant pris sa retraite en 1978, 
nous vendons alors ce qui était le restaurant 
« La Terrasse » pour créer, toujours à Bormes-
les-Mimosas, en 1980,  celui qui s’appellera 
«  La Tonnelle  ». Ce qui représente 70 ans de 
cuisine ! De Blanche, ma grand-mère, mon père, 
mon frère et Mireille ma fille, cela fait quatre 
générations de cuisinières et cuisiniers.
Parallèlement depuis 1985, et tout en poursuivant 
mes écrits, je suis sollicité à l’international pour 

représenter notre cuisine avec de grandes 
sommités de la restauration (Roger Vergé, 
Jacques Maximin, Jacques Chibois, Christian 
Willer). Télévision américaine, festival du vin et 
de la gastronomie au Canada, au Luxembourg, à 
Londres, à Paris, à Dubaï, à Beyrouth, au Brésil, 
en Turquie, au Venezuela, en Norvège (et encore 
tant d’autres !)
J’ai aussi donné des cours de cuisine en lycées 
hôteliers, des conférences comme à l’école 
de Paul Bocuse. Entre temps, j’obtiens «  Les 
lauriers du terroir » de Gault-Millau. Parmi mes 
vingt ouvrages, j’ai la satisfaction d’en voir 
réédités en livre de poche comme « La table d’un 
provençal ».
Une liste qui est loin d’être exhaustive. Sans 
compter sa présence régulièrement sollicitée 
dans des manifestations liées la viticulture et à 
la gastronomie. •

La Gazette du Var.

Quel nom pour le nouveau lycée agricole 
d’Hyères-les-Palmiers ?

GUI GEDDA LANCE LE DÉBAT.

À l’heure où l’on parle d’un nom à donner 
au nouveau lycée hôtelier d’Hyères, avez-
vous un avis ?
Gui GEDDA. Il y a beaucoup de grands chefs 
qui pourraient avoir cet honneur. Comme cela 
l’a été le cas pour Anne-Sophie Pic, dont le 
nom s’inscrit pour le lycée hôtelier de Toulon. 
Je pense à Philippe da Silva de Callas, Arnaud 
Donckele de Saint-Tropez, Jean-François 
Bérard de La Cadière, Stéphane Lelièvre de 
Toulon, Les frères Alain et Christian Bœuf de 
Vidauban, Clément Bruno et ses fils à Lorgues, 
la famille Carro de Fayence et, bien d’autres, et 
sans fausse modestie, je peux aussi me mettre 
dans cette liste car je n’ai pas honte de mon 
parcours.
Il a été suggéré le nom de Jean-Baptiste 
Reboul (1862-1926) auteur d’un livre sur la 
cuisine provençale, édité en 1897. Qu’en 
pensez-vous ? 
Gui GEDDA. Jean-Baptiste Reboul n’a pas écrit 
ce livre !
C’est une accusation ?
Gui GEDDA. Oui, et je peux prouver la véracité 
de ce que je dis. J’ai des preuves avec des 
témoignages comme celui de ma grand-mère 
qui le connaissait et à qui il avait dit qu’il 
n’en n’était pas l’auteur. Exemple aussi avec 
la réédition de ce livre en 1926 après son 
décès, qui, curieusement, compte 500 recettes 
supplémentaires dont certaines sont loin d’être 
provençales. Ne serait-ce que la choucroute. 
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Les Chefs à Saint-Tropez lancent brillamment
la saison estivale

Les 6, 7 et 8 mai, les Chefs à Saint-Tropez ont donné le top 
départ de la saison d'été, en réunissant plusieurs milliers de 
visiteurs sur la place des Lices. 

A utour d’un marché de produits 
d’exception, les grands chefs de la 
cuisine française ont délivré leurs 

secrets et mis en valeur les producteurs et 
artisans de la région. 

UN MOMENT EXCEPTIONNEL 
Comme le rappelle Jean-Pierre Ghiribelli, 
président de l'Union des Métiers et de l'Industrie 
de l'Hôtellerie et de la Restauration du Var, 
« cette fête répond à une volonté de la commune 
de Saint-Tropez et de l'association «  L'Esprit 
Village » de mettre en place un grand événement 

en ouverture de la saison touristique. Cela fait 
déjà trois ans que nous nous réunissons à Saint-
Tropez pour un moment exceptionnel qui se 
perfectionne chaque année ».
Le président de l'UMIH ajoute  : «  « Les chefs 
étaient réunis pour faire découvrir à une clientèle 
locale, européenne et internationale la richesse 
du terroir autour de valeurs fondamentales, à 
savoir l’excellence, l’authenticité, la sincérité, la 
convivialité et le partage ». 
Bref, 3 jours d’échange, de transmission et de 
fête dont le parrain est Gérald Passedat, chef 
emblématique et triplement étoilé du Petit Nice, 
entouré de grands chefs (Arnaud Donckele, 
Frédéric Anton, Alexandre Mazzia, Stéphanie Le 
Quellec et Guillaume Gomez). 
Jean-Pierre Ghiribelli reprend  : «  À cette 
occasion, j'ai demandé à Thierry Marx, notre 
président confédéral depuis quelques mois, de 
représenter l'UMIH. Je dois reconnaître qu'il s'est 
prêté très volontiers à cette opération, même 
s'il a dû écourter son séjour, retenu à Paris par 

ses importantes obligations professionnelles. 
Toutefois, au cours de sa venue, il a pu rencontrer 
l'ensemble des professionnels présents avec 
qui, Thierry Marx a abordé tous les sujets qui 
nous préoccupent. Nous avons, ainsi, évoqué 
la question de l'eau et sa rareté, de l'énergie, 
les questions de santé et de formation qui 
concernent tout autant les salariés que leurs 
employeurs, et l'aspect social. Actuellement, une 
négociation est en cours entre les représentants 
des organisations patronales et syndicales sur 
ce sujet très important pour l'avenir de notre 
activité ». 

EAU ET ÉNERGIE
« Les employeurs sont à un moment charnière de 
leur activité. Non seulement, ils sont préoccupés 
par les questions de l'eau et de l'énergie, ce qui 
les obligent à prendre conscience de la rareté 
de ces ressources dans les années futures. 
Cette prise de conscience des employeurs vaut 
également pour les clients que nous devons 
accompagner dans des pratiques touristiques 
plus respectueuses de l'environnement. Pour 
autant, dans le Var, il n'est pas question de faire 
payer la carafe d'eau à nos clients comme on 
a pu l'entendre sur les plateaux de télévision, à 
propos de l'initiative d'un restaurateur corse. Ce 
ne nous empêche pas de réfléchir à nos pratiques 
et à les faire évoluer vers plus de responsabilités 
mais dans la bonne humeur. Cela signifie, par 
exemple, que nous devons éduquer nos clients 
à de nouveaux comportements, notamment en 
ce qui concerne le linge fourni avec la chambre 
d'hôtel qui pourrait ne plus être changer tous 
les jours, selon la demande de nos clients. Pour 

ancrer ces évolutions durablement, il faut que les 
chefs d'entreprise accompagnent leurs clients 
parce qu'il en va aussi de la survie de leurs 
activités », explicite Jean-Pierre Ghiribelli. 
Ce premier week-end de mai était donc pour la 
profession de l'hôtellerie et de la restauration, 
représentée par l'UMIH, un moment de grande 
fête, lançant la saison 2023 qui s'annonce déjà 
sous les meilleurs auspices.
En effet, déjà, le week-end de Pâques s’était 
conclu sur un bilan très positif avec un taux 
d’occupation de 73% dans les hôtels et un pic 
à 78% le samedi 8 avril, soit une progression de 
+15 points par rapport au samedi 1er avril, hors 
vacances. Des chiffres confirmés par une étude 
menée par Atout France et les CRT de France. 
Ainsi, 50% des Français ont l’intention de partir 
en vacances au printemps et que 87% d’entre 
eux vont choisir de rester en France.
Mais, les hôteliers et restaurateurs de la région 
Sud ont déjà les yeux tournés vers la prochaine 
Fête des Terrasses, début juillet, mise en 
place en 2021, à la sortie du confinement, par 
la Région Sud, sous l'impulsion de Renaud 
Muselier, le président de l'exécutif régional, 

et qui, chaque année, remporte un succès de 
fréquentation auprès des habitants du Var et des 
autres départements de la région. •

Photos PRESSE AGENCE.

À NOTER... 
Tous les voyants sont au vert !
Après une année 2022 qui a vu le tourisme 
retrouver des résultats supérieurs à 
2019, année de référence, la saison 2023 
démarre sous les meilleurs auspices avec 
un alignement des planètes remarquable 
puisque nous comptons 4 ponts durant 
le mois de mai. Déjà en avril, nous avons 
constaté une avance de réservation de 
+20% par rapport à l’année dernière, en 
lien avec une plus grande anticipation des 
réservations observée depuis le début de 
l’année 2023. Tous les voyants sont au 
vert pour la saison estivale avec un taux 
de réservation des hôtels de 31% pour le 
mois de mai (+27% vs 2022), 31% pour juin 
(+17%), 24% pour juillet (+11%) et 17% 
pour août (+12%). 



Journée Nationale du Souvenir
Le 25 avril 1945 doit rester à jamais

gravé dans nos mémoires
La Journée Nationale du Souvenir des victimes et des héros de la Déportation 
est chaque année l’occasion de rappeler des événements que l’humanité a 
condamnés et que nul ne souhaite voir se reproduire.

Ainsi le 30 avril, le préfet du Var a 
présidé la cérémonie au Mémorial de 
la Déportation et de l’Internement, en 

présence des autorités civiles et militaires, et 
des représentants des associations patriotiques.
En effet, il y a 78 ans prenait fin le système 
concentrationnaire et génocidaire nazi dont 
le monde découvrait l’horreur, à mesure de la 
progression des Armées alliées et des récits des 
survivants.
« En nous inclinant devant toutes les victimes de 
la déportation comment ne pas nous souvenir 
des résistants, des maquisards, des simples 
citoyens, de toutes convictions, de toutes 

origines, de ces hommes et de ces femmes de 
France ou d'ailleurs qui à la suite du général 
de Gaulle, se sont levés pour refuser la barbarie 
nazie et engager le combat » ? •

Photos PRESSE AGENCE.
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Loisirs nautiques

Cet été en Méditerranée, les zones à risque sous surveillance
Face à l’augmentation des accidents de loisirs nautiques, la 
préfecture maritime de la Méditerranée a lancé une campagne 
de sécurité des loisirs nautiques pour la saison 2023. 

L e 4 mai à La Garde, le vice-amiral 
d'escadre Gilles Boidevezi, préfet 
maritime de la Méditerranée, a détaillé 

le dispositif estival depuis le centre régional 
opérationnel de surveillance et de sauvetage de 
la Méditerranée (CROSS MED), en présence de 
Philippe Michaud, administrateur en chef des 
affaires maritimes et directeur du CROSS MED.

MESSAGES DE PRÉVENTION 
L'heure est grave. En 2022, entre le 1er mai 
et le 30 septembre, 35 personnes ont perdu la 
vie en pratiquant des loisirs nautiques, soit une 
augmentation de 169 % depuis 2019. C'est 
pourquoi, le vice-amiral d'escadre a rappelé les 
enjeux de la sécurité des loisirs nautiques et le 
périmètre de l'action de la préfecture maritime. 
Ainsi, Gilles Boidevezi a présenté les tendances 
observées en 2022, année très dense en matière 
de sauvetage en mer. Et, il a insisté sur les 

messages de prévention et détaillé les axes 
prioritaires retenus pour la saison 2023.
Cet été en Méditerranée, la préfecture maritime 
va donc s'attacher à une action préventive en 
direction des acteurs des plages, en associant la 
DDTM, les loueurs de matériel (jet-ski, bateau), 
les collectivités, et le grand public. Le préfet a 
insisté sur «  la préparation nécessaire avant la 
pratique d'une activité nautique, notamment 
s'agissant des conditions météorologiques, des 
équipements obligatoires à la sécurité en mer et 
à l'entretien indispensable de son navire ou de 
son matériel ». 

CONTROLES EN MER 
Il a ajouté  : «  L'action de l’État concerne 
également la gestion et prévention des conflits 
d'usage en mer, le respect de la vitesse et des 
zones de navigation et les efforts de contrôle 
sur les zones à risque et à forte fréquentation, 

en s'appuyant sur les retours d'expériences 
des années précédentes ». Ces contrôles seront 
des actions inter services (Marine nationale, 
Gendarmeries maritime et départementale, 
DDTM, Polices nationale et municipales, 
Douanes, SNSM).
Par ailleurs, la campagne de sécurité est 
articulée autour d'un slogan « PEA, l’assurance 
vie en mer ». Il a été pensé comme un moyen 
mnémotechnique (P : Préparer sa sortie, E : 
S’Equiper pour être en sécurité, A : Savoir Alerter 
en cas de difficulté). •

Photos Alain BLANCHOT.

À NOTER... 
Plusieurs axes prioritaires :
• Rappeler les règles de base de la sécurité 
en mer (conditions météo, équipements de 
sécurité, etc.).
• Responsabiliser les usagers de la mer 
(maîtrise technique, capacités physiques, 
etc.).
• Appuyer sur les facteurs aggravants 
(vitesse, alcool, stupéfiants).
• Poursuivre la diffusion massive du 196, le 
numéro d’appel du CROSS MED.



La Seyne-sur-Mer
La protection de l'environnement 

dans l'ADN du Rotary-Club
À l’initiative du Rotary-Club de Toulon-Levant-Liberté, le premier Salon 
méditerranéen de la protection marine « Mare Nostrum », a remporté un grand 
succès, les 28 et 29 avril, au parc de la Navale, à La Seyne-sur-Mer.

Président du Rotary-Club de Toulon-
Levant-Liberté, Jean-Yves Clément 
rappelle la démarche : « La devise 

du Rotary-Club, c'est servir d'abord. C'est 
pourquoi, le club est très engagé dans les 
actions environnementales et ce salon 
s'inscrivait tout naturellement dans l'ADN du 
Rotary ». 

OBJECTIFS ET CONFÉRENCES
Il ajoute  : «  Notre but est d’informer sur les 
grands enjeux de la protection marine face 
à la dégradation des milieux marins et de 
sensibiliser le public sur la préservation et 
restauration de la biodiversité. Le salon était 
aussi l'occasion de donner une vitrine aux 
acteurs associatifs en leur permettant de 
présenter leurs actions. Enfin, il s'agissait aussi 
de mobiliser la population, surtout les plus 
jeunes sur l’impératif d’agir ensemble ».
Ainsi, une quinzaine de barnums étaient installés 

au parc de La Navale et mis à disposition des 
associations agissant dans le domaine de la 
protection marine. Par ailleurs, un chapiteau, 
lieu de conférences et d’information, a favorisé 
les échanges et les partenariats. Enfin, deux 
conférences ont été données dans les locaux 
de la mairie, dont une sur la protection des 
cachalots, par l’association Longitude 181.•

Photos Alain BLANCHOT.

PARTENARIATS
Le salon a reçu le soutien de la Ville de La 
Seyne-sur-Mer, de TPM, de la CCI, de la Région 
Sud, et de partenaires engagés (VEOLIA, 
IFREMER, ENVISAN et FIOUL 83).
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La Valette-du-Var

André Fayette reçoit les insignes de grand’croix
de la Légion d'honneur

Le 11 mai, le général André Fayette a reçu les insignes de 
grand’croix dans l'ordre national de la Légion d'honneur.

C ette année, l'assemblée annuelle de la 
section du Var de la Légion d'honneur 
a revêtu un prestige particulier avec 

la remise des insignes de grand’croix de la 
Légion d'honneur, plus haute distinction de la 
République française, au général de division 
André Fayette, par le général d'armée Michel 
Guignon, sociétaire de la section du Var. 

ALGÉRIE ET EXTRÈME ORIENT 
Né le 3 août 1926 à Saint-Fiel dans la Creuse, 
André Fayette est engagé pour la durée de 
la guerre, le 1er septembre 1944, au titre du 
3ème bataillon de zouaves. Il est admis au 
peloton préparatoire de l’École Spéciale Militaire 
Interarmes de Cherchell en mars 1947, puis à 
l’École Spéciale Interarmes en décembre de 
la même année. Nommé sous-lieutenant en 
mai 1949, il est affecté au 152ème régiment 
d'infanterie à Strasbourg. 
En juillet 1950, il est envoyé en Algérie avec le 
3ème bataillon étranger de parachutistes où 
il obtient de remarquables résultats dans ses 
fonctions de chef de peloton, avant de rejoindre 
en mars 1951, l'Extrême-Orient. En 1951, il 
prend la tête d'une section de parachutistes 
vietnamiens qu'il forme lui-même et participe à 
toutes les opérations parachutées ou terrestres 
menées par son bataillon au Tonkin, notamment. 

En septembre 1953, il rejoint le 3ème bataillon 
étranger de parachutistes, basé à Sétif en 
Algérie. En décembre 1955, il prend ses 
fonctions d'adjoint puis de commandant de 
compagnie à Philippeville. Il se distingue dans de 
très nombreux combats dans le Djebel Mesloula, 
à Meezeraa ou dans le Djebel Fedjoudj. De retour 
en métropole en septembre 1959, il est muté à 
la base école des troupes aéroportées de Pau. 
À l'été 1961, il retourne au 2ème régiment 
étranger de parachutistes à Philippeville où il se 
voit confier la responsabilité du 3ème bureau.  •

Photos PRESSE AGENCE.

À NOTER... 
Une distinction rare et exceptionnelle
Créée par décret le 30 janvier 1805, la 
grande décoration fut nommée par la 
suite grand aigle, puis grand cordon par 
une ordonnance royale du 19 juillet 1814 
et grand’croix par une ordonnance royale 
du 26 mars 1816. Le Code de la Légion 
d'honneur fixe à 75 le nombre maximal de 
grand’croix vivants. 

EXEMPLARITÉ ET DÉVOUEMENT
Le général de division André Fayette (2S) totalise 41 ans et 6 mois de services. Il compte de 
très nombreuses citations et blessures de guerre, servant dans des unités parachutistes et à 
la Légion étrangère, et a commandé l'ETAP (École des Troupes Aéroportées). Il fut remarqué 
pour son exemplarité, son dévouement, son courage, ses qualités de meneur d'hommes, ses 
grandes qualités d'intelligence, sa grande culture générale et ses savoir-faire qu'il a su mettre 
au profit de tous. 
André Fayette fut nommé par décret aux grades de chevalier de la Légion d'honneur le 7 juillet 
1955 (29 ans), officier de la Légion d'honneur le 22 juin 1959 (33 ans), commandeur, le 27 
juin 1975. Il fut élevé au rang de dignité de grand officier, le 5 avril 2017 et de grand’croix 
le 8 novembre 2022. Plusieurs médailles lui ont été remises, et notamment la médaille 
commémorative de la guerre 1939-1945, la médaille coloniale avec agrafe « Extrême-Orient » 
et la médaille de la jeunesse et des sports, échelon or. 



 

COUDON
SPORTS NATURE

3e ÉDITION

SAMEDI 10 JUIN 2023
DE 9H À 20H30
sur les pentes du Coudon

������������������������



Mai 2023 - #187

18Métropole
La Garde

Cycl’in, 1 200m2 au service de la petite reine
Chemin des Plantades, le magasin Cycl’in – Culture vélo, propose 
1 000 m2 de surface de vente et 200 m2 d’ateliers. 

C ycl’in La Garde, c’est avant tout une 
histoire de passion et de passionnés. Qui 
ne connaît pas Richard Crance, créateur 

de la marque Cycl’in en 1990. À l’époque, son 
magasin était situé juste derrière Driveurloc. 
D’ailleurs, les plus anciens se le rappellent 
encore puisque c’était le plus grand magasin 
dédié au cyclisme dans le Var ! Aujourd’hui, avec 
ses deux associés, Romain Brossa et Rodolphe 
Delaveau, il ouvre un deuxième magasin 
franchisé « Culture vélo », le premier se situant à 

Ollioules. Par ailleurs, un espace a été également 
pensé, pour permettre aux compétiteurs et aux 
personnes présentant des handicaps d’adapter 
leur vélo et leur posture, pour un gain de 
performances, pour les premiers, et de confort 
pour les seconds.

QUALITÉ
En visitant ce nouvel espace, les clients sont 
frappés par la surface et le choix. L’offre 
commerciale va du vélo de route aux vélos de 
ville, en passant par le VTT, le vélo utilitaire, le 
vélo cargo. Sans oublier une gamme destinée 
aux familles et aux enfants. 
«  Chacun peut y trouver son bonheur, que ce 

soit en musculaire ou en électrique. Le magasin 
propose les marques Lapierre, Moustache, 
Haibike, Cube et Scott. La gamme de prix 
va jusqu’au très haut de gamme. Avec ces 
produits, vous devenez un client privilégié, ce 
qui inclut une présentation de votre vélo, préparé 
et accompagné d’un pot d’accueil dans les 
salons privés du magasin, suivi de la livraison à 
domicile », explique Richard.
Il précise  : «  Chez nous, vous pourrez trouver 
tout ce qui se fait de mieux dans le cyclisme. 

Nous ne proposons que de la qualité, allant 
du moyen de gamme au très haut de gamme. 
Nous ne sommes pas sur le même créneau que 
les grandes enseignes sportives. De plus, nous 
apportons une réelle attention à la préparation 
de nos vélos. C’est du sur-mesure pour nos 
clients.   Pour ce service haut de gamme, nous 
avons une équipe de 6 personnes, tous cyclistes 
et passionnés » !
Enfin, Cycl’in propose aussi un atelier de 
préparation sur 200 m2. Ce service est ouvert 
à tous, client et non client. Si vous souhaitez 
confier votre vélo à une équipe de passionnés, 
c’est vraiment l’adresse qu’il vous faut !  •

Photos PRESSE AGENCE.

À NOTER... 
Cycl’in – Culture vélo La Garde
655 chemin des Plantades
Horaires d’ouverture : Lundi de 15h à 19h et du mardi au samedi de 9h à 12h et de 15h à 19h.
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Le Crédit Agricole veut réduire
l'empreinte carbone de ses clients

Le 27 avril, le Crédit Agricole a accueilli ses clients sociétaires au 
sein de l’Espace Culturel Jean Paul Mauric pour une Assemblée 
Sociétaire particulière, en présence de Nicolas Vanier, voyageur, 
écrivain et réalisateur.

C es Rencontres des Sociétaires étaient 
l’occasion d’échanger afin d’en savoir 
plus sur les valeurs et la vision de la 

banque mutualiste sur le thème de l’empreinte 
carbone.

INTÉRÈT DES CLIENTS
Ainsi, Nicolas Vanier est intervenu sur l’effet 
du réchauffement climatique et la gestion de 
son empreinte carbone à travers ses nombreux 
voyages. Résolument engagée en faveur de 
la transition énergétique, la banque verte, en 

cohérence avec sa raison d’être « Agir chaque 
jour dans l’intérêt de ses clients et de la société », 
souhaite améliorer le cadre de vie du quotidien 
des habitants de son territoire, tout en réduisant 
leur empreinte carbone. Dans le prolongement 
de l’Appel à Projet 2022 « Agir pour le climat et 
la transition énergétique », les 51 caisses locales 
du Crédit Agricole Provence Côte d'Azur et la 
Fondation d'Entreprise se mobilisent et lancent 
un nouvel appel avec pour thème : la réduction 
de l’empreinte carbone dans nos mobilités. Pour 
aider les porteurs(ses) de projet à concrétiser 

leurs idées innovantes au sein des Alpes 
Maritimes, des Alpes de Haute Provence, du Var 
ou la Principauté de Monaco, 100 000€ seront 
répartis entre plusieurs lauréats.
Par ailleurs, Patrick Beaudon, Directeur Général 
Adjoint de la Caisse Régionale du Crédit Agricole 
Provence Côte d'Azur, est revenu sur les grands 
rendez-vous de l’année 2022 et sur le rôle sur 
le territoire en tant que banque citoyenne. Et, il 
a détaillé les perspectives et les ambitions pour 
2023. •

Photos Alain BLANCHOT.

À NOTER... 
Mais qu’est-ce que c’est une banque 
mutualiste ?
Au Crédit Agricole, c’est construire une 
banque responsable et engagée, soutenir 
les acteurs locaux de l’économie, la culture, 
le sport et tous ceux qui œuvrent pour la 
préservation de l'environnement. D'où 
l'organisation de ces Rencontres solidaires 
par les caisses locales. Pour que la banque 
se montre utile pour les habitants du 
territoire et plus solidaire de ceux qui sont en 
difficulté. C'est pourquoi, les présidents des 
caisses locales ont mis en lumière les temps 
forts et les initiatives de leur caisse qui ont 
jalonnés l’année 2022. 

En présence de :
Gilbert TESSORE, président de la caisse 
locale du Crédit Agricole de La Crau,
Michel BARNEL, président de la caisse 
locale du Crédit Agricole de Hyères,
Jacques REY, président de la caisse locale 
du Crédit Agricole de Solliès-Pont,
Catherine BARNEL, présidente de la caisse 
locale du Crédit Agricole de Toulon,
Michel GIOVINAZZO, président de la caisse 
locale du Crédit Agricole de Cuers et Puget-
Ville.



La Crau
Rendez-vous réussi pour le Salon des armes anciennes
Le 23 avril à l'espace Maurric, la 7ème édition du Salon des armes anciennes, 
organisée par l'association BFURBLUM Evénementiel, a réuni des collectionneurs 
venus de toute la région Sud et parfois même au-delà !

Car le salon est un rendez-vous 
incontournable. Une 7ème édition, 
placée sous le signe de la réussite, 

avec de nombreux visiteurs, simples amateurs 
ou connaisseurs avisés. 
D'ordinaire, dans les bourses aux armes, 
on trouve tout ce qui fait le bonheur des 
collectionneurs  : des armes de collection, des 
uniformes, des sabres ! On y rencontre surtout 
des curieux qui partagent leur passion. 
Le temps d'une journée, la salle des fêtes s'est 
transformée en un véritable bric-à-brac parmi 
lequel on pouvait y trouver son bonheur de la 

période Empire, en passant par la Première et 
Seconde guerre mondiale. Sans oublier des 
insignes, des brevets, de vieilles pétoires, des 
boutons, des médailles, des pièces détachées 
et des ouvrages ! Il y en avait pour tous les 
goûts et toutes les bourses ! 
Enfin, le public a pu admirer des véhicules de 
collection présentés par l'association Provence 
44 et les collections patrimoniales de la 
gendarmerie, avec Histoire et Patrimoine de la 
Gendarmerie, présidée par Nicolas Moulin.•

Nicolas TUDORT – Photos PRESSE AGENCE.
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Sécurité routière

Une ambition pédagogique et environnementale pour l'école Marcel Pagnol

Le permis dès le plus jeune âge !

En avril, la Municipalité a invité les parents d’élèves et riverains de l’école 
Marcel Pagnol pour faire un point sur l’avancée du projet de rénovation du 
groupe scolaire.   

U ne réunion publique riche où chacun a 
pu exprimer ses craintes, ses questions 
mais aussi sa satisfaction.

UN PROJET CONCERTÉ
«  La reconstruction du groupe scolaire Marcel 
Pagnol répond à la fois à une nécessité et à 
une ambition. La nécessité de remplacer l’école 
actuelle, de type « Pailleron », datant de 1970, 
trop vétuste. Et l’ambition de réaliser un bâtiment 
répondant aux besoins pédagogiques des 
enseignants et aux exigences environnementales 
de la municipalité », a rappelé Hervé Stassinos, le 
maire, avant de donner la parole à Cécile Gomez-
Cristol, adjointe au maire déléguée à l’éducation, 
et aux architectes présents à cette réunion.
Ce projet est le fruit d’une large concertation 
a insisté l’adjointe au maire : «  Avec la 
communauté éducative d’abord : directeurs des 

écoles, enseignants, représentants de parents 
d’élèves, agents des écoles, de la restauration et 
des services techniques. Ce qui nous a permis 
de recueillir leurs besoins et d’élaborer le cahier 
des charges. Avec les riverains ensuite, pour 
leur présenter les grandes lignes du projet. Avec 
l’opposition municipale qui a été associée aux 
choix de la maîtrise d’œuvre et du concours 
d’architectes ».

ESPRIT MÉDITERRANNÉEN
Parmi les thématiques abordées, l’aspect 
environnemental a tenu une large place. «  La 
Municipalité a été très exigeante au niveau 
du volet environnemental du projet. Le futur 
bâtiment sera classé Bâtiment Durable 
Méditerranéen (BDM), niveau argent. L’attention 
s’est également portée sur la qualité paysagère 
et architecturale du projet  avec une forte 
présence de la végétation, dans et aux abords 
des écoles. Et, avec le recours à des matériaux 
nobles et biosourcés. Enfin, avec une esthétique 
sobre respectant l’esprit méditerranéen et 
s’intégrant dans le quartier », a souligné l’équipe 
d’architectes. •                  Photo PRESSE AGENCE.

À NOTER... 
Le planning des travaux :
Été 2023
• Installation de l’école provisoire modulaire.
- Début de la démolition de l’école actuelle.
Septembre 2023
• Rentrée des classes dans l’école provisoire.
• Début de la construction du nouveau 
groupe scolaire.
Septembre 2025
• Rentrée des classes dans le nouveau 
groupe scolaire.

Dans le cadre de la prévention des risques routiers, la Police municipale, 
en partenariat avec l’Éducation nationale et la Prévention MAIF, introduit le 
permis piéton dans les établissements scolaires de la commune. 

E n avril, la Police municipale a évalué 
les savoirs exigés par l’Attestation de 
Première Education à la Route (APER), 

qui s’inscrit dans le cadre de la rubrique « se 
déplacer, accompagné, seul ou à plusieurs, dans 
des espaces identifiés, de plus en plus variés », 
auprès des 112 élèves de CE2.
«  Cette opération a pour objectif d’apprendre 
aux écoliers des classes de CE2 les règles de 
circulation piétonne afin qu’ils assurent leur 
propre sécurité  », a souligné Cecile Gomez-

Cristol, adjointe au maire déléguée à l’éducation.
Ainsi, Laura a découvert des règles de conduite 
qu’elle ne connaissait pas : « C’est incroyable ! 
Je pensais tout savoir sur la sécurité en tant que 
piétonne  ! Et, en fait pas du tout  ! Je suis très 
contente d’avoir pu apprendre ces consignes. 
C’est quand même pour notre sécurité » !
Et Louis ajoute : « Cette initiative m'a permis de 
réviser mes acquis. Je connaissais déjà toutes 
les règles. Je suis souvent à pied ou à vélo ! Mais 
j’ai quand même pu réviser un peu » ! •

Photo PRESSE AGENCE.

Une école provisoire 
Pour accueillir les élèves pendant les 
travaux, une école provisoire modulaire 
sera implantée au cours de l’été au niveau 
du parking actuel et du terrain acquis 
par la Ville dans la rue Marie Mauron. 
Climatisée, elle comptera 13 classes, 2 
dortoirs, 2 salles polyvalentes, 6 sanitaires 
et 4 salles techniques, sur une surface 
de 884 m2. Après ces explications, les 
parents d’élèves ont été rassuré quant 
à la sécurité et la fonctionnalité de cette 
école provisoire. Du côté des riverains, 
c’est plutôt le projet du stade de sport qui 
a soulevé un certain nombre de questions. 
Mais comme l’a souligné le maire, « c’est 
un stade de sport à usage exclusif pour les 
écoles et non un city stade ouvert à tous ».
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Var Habitat

Le Fournil d'Emy, 3ème meilleur flan pâtissier du Var !

Le Clos Meunier vers l’autoconsommation collective

La boulangerie « Le Fournil d’Emy » obtient la 3ème place du meilleur flan 
pâtissier du Var !  

C ette année, 33 boulangeries ont participé 
au concours dans le département.
Qui n’apprécie pas le fondant et le goût 

vanillé d’un délicieux flan pâtissier ? Au Pradet, 
vous avez la chance d’avoir un boulanger 
qui a remporté le troisième prix du meilleur 

flan pâtissier du Var 2022, l'artisan boulanger 
Damien Maillot de la boulangerie «  Le Fournil 
d’Emy », située à La Garonne. Un troisième prix 
pour une première participation, un bel exploit 
pour ce jeune boulanger pâtissier.

ENGAGEMENT ET PASSION 
En avril, Hervé Stassinos, le maire, a salué cette 
3ème place, en présence de Michel Thomas, élu 
en charge des commerces et du développement 
économique, et de Éric Migliaccio, président du 
Syndicat des Boulangers et Pâtissiers du Var.
Beaucoup d’engagement et de passion ont 
permis à Damien Maillot d’obtenir cette troisième 
place sur le podium des meilleurs flans pâtissier 
du Var. La tenue, l’onctuosité, l’esthétisme et la 

crème vanillée rentrent en jeu dans l’attribution 
des notes. Même si, comme l’a souligné Éric 
Migliaccio, entre le premier et le troisième, la 
différence se joue à peu de chose.  •

Photo PRESSE AGENCE.
Le Fournil d’Emy
8 avenue louis Valérie Roussel
Le Pradet
04 94 48 25 97
contact@boulangerie-lepradet.fr

En avril, le directeur général de Var Habitat, Martial Aubry, et Hervé Stassinos, 
maire du Pradet, ont présenté aux locataires de la résidence Le Clos Meunier, 
le projet d’installation de panneaux photovoltaïques sur leurs toitures. 

D ans le souci de faire bénéficier aux 
locataires les bénéfices des nouvelles 
technologiques, mais également de leur 

permettre de réaliser des économies d’énergie, 
Var Habitat va mettre en place des panneaux 
photovoltaïques sur les toitures de la résidence. 
279 panneaux, pour une superficie de 507 m2, 
seront déployés. Leur production alimentera en 
électricité les parties communes des 23 entrées 
de la résidence, mais également les logements 
des locataires qui le souhaitent.
Une initiative qui a été accueilli favorablement par 
les locataires présents lors de la première réunion 

de présentation. L’énergie disponible au cours de 
la journée sera dirigée vers les compteurs LINKY 
de chaque appartement. Enedis comptabilisera 
l’énergie consommée, et différenciera l’énergie 
provenant des centrales photovoltaïques de 
l’énergie provenant du réseau. C’est Enedis qui 
transmettra au fournisseur le comptage afin qu’il 
déduise des factures l’électricité provenant des 
panneaux photovoltaïques. C’est en moyenne 
une économie potentiel de 80 à 120€ par 
an qui est attendue par foyer grâce à cette 
installation. •

Photo PRESSE AGENCE.





Le Pradet
7 000 visiteurs fêtent le printemps à Côté Jardins
Le 1er mai, Le Pradet Côté Jardins a éclos de milles couleurs. Un événement 
partagé par plus de 7 000 visiteurs conquis par la beauté du parc Cravéro et la 
qualité des exposants. 

Créé en 2010, cet événement familial 
permet la rencontre de passionnés et 
un moment d’échange et de partage.

« Avec Le Pradet Côté Jardins, nouvelle formule, 
nous avons le souhait de mettre au centre de 
nos attentions, les familles, les amoureux de 
la terre, des fleurs et des métiers d’art. Nous 
avons ainsi regroupé plus de 40 artisans 
créateurs et une vingtaine de pépiniéristes, 
producteurs locaux de fruits et légumes. Sans 
oublier la ferme pédagogique, les animations 
pour les enfants et l’espace mis à disposition 
des associations environnementales avec qui 

nous travaillons au quotidien pour améliorer le 
cadre de vie des Pradétans », a souligné, avec 
enthousiasme, Hervé Stassinos, le maire.
En chef d’orchestre de l'événement, Céline 
a précisé  : «  Les botanistes confirmés, les 
amateurs de belles fleurs ou les curieux 
trouvent leur bonheur parmi les animations 
proposées tout au long de la journée. Après le 
succès remporté lors de la précédente édition, 
nous avons décidé, avec le Comité des Fêtes, 
d’aller encore plus loin et de le développer 
pour répondre encore plus aux attentes des 
visiteurs ».•

Photos PRESSE AGENCE.
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Une baisse légère de l'usage de la voiture pour rejoindre TPM
De septembre 2021 à janvier 2022, une enquête a été réalisée sur les 
44 communes composant le bassin des déplacements de la métropole 
toulonnaise dont la vallée du Gapeau.   

P ilotée par la Métropole TPM, selon une 
méthodologie certifiée par le CEREMA 
(Centre d’Études et d'expertise sur 

les Risques, l'Environnement, la Mobilité et 
l'Aménagement), cette étude réalisée auprès de 
15 500 personnes avait pour objectif de mieux 
connaître les pratiques de déplacements en 
semaine et le week-end pour mieux organiser la 
mobilité de demain.

PARTENARIAT
Elle s'est appuyée sur une collaboration avec les 
Communautés d'Agglomération Sud Sainte 
Baume et Provence Verte et les Communautés 
de Communes Vallée du Gapeau, Méditerranée 
Porte des Maures et Cœur du Var. 
Cette étude constitue une base de données 
actualisée, réaliste et objective sur les 
pratiques de mobilité d'un bassin de vie de 
44 communes et près de 600 000 habitants 
de Saint-Cyr à l'Ouest, à Hyères au Sud, à La 
Roquebrussanne au Nord et au Lavandou à 
l'Est. 
Selon les territoires, le poids des déplacements 
internes varie entre 51% (Vallée du Gapeau) 
et 92% (TPM). Pour les déplacements entre 
territoires, les principaux flux se situent 
entre TPM et les 3 EPCI environnants avec 
une évolution contrastée depuis 2008. Si la 
majorité des flux sont en diminution, cette 
baisse reste cependant légère concernant la 
Vallée du Gapeau. Même s'ils sont de moindre 
importance, les flux concernant les territoires 
périphériques connaissent une croissance 
depuis 2008. •

À NOTER... 
LES PRINCIPAUX REPÈRES
DE LA MOBILITÉ

1 818 700 déplacements / jour
• Cela traduit une baisse des déplacements 
de 12% par rapport à 2008 sur le bassin de 
la métropole toulonnaise.

15,5 km / 51min en moyenne par jour et 
par personne
• La distance moyenne parcourue par jour 

baisse significativement depuis 2008, alors 
que le temps quotidien des déplacements 
diminue légèrement.

-5,8 points de part modale de la voiture
• Cette baisse significative de l'usage de 
la voiture se fait notamment au profit de 
la marche à pied qui gagne 4,5 points, et 
dans une moindre mesure des transports en 
commun (+ 1 point) et du vélo (+0,8 point).
Ces évolutions en faveur d'une mobilité 
vertueuse sont encore plus prononcées à 
l'échelle de TPM avec une part de la voiture 
descendant à 52,3%, alors que celle de la 
marche à pied augmente significativement 
à 34,6%. Dans une proportion moindre, les 
transports en commun et le vélo voient leur 

usage augmenter, avec 7% et 2,4% des 
déplacements. Ces résultats confortent les 
objectifs fixés dans le PDU 2015-2025 de la 
métropole.

3,19 déplacements / jour / personne
• Avec un nombre moyen de déplacements 
par personne en diminution (3,78 en 2008), 
la baisse de mobilité des habitants confirme 
une évolution constatée à l'échelle nationale. 

94% des déplacements sont internes
• Le bassin de mobilité se caractérise par 
un fonctionnement très autonome avec un 
pôle central prononcé (la commune de Toulon 
représente 40% des déplacements de la 
métropole).

4 déplacements sur 10 
réalisés à pied
• La marche à pied est 
particulièrement utilisée pour 
se rendre à l'école ou effectuer 
des achats, tandis que près de 
30% des étudiants utilisent les 
transports en commun pour se 
rendre en cours.

-22% de déplacements le 
samedi
• Le samedi, la mobilité 
baisse de 22% avec plus de 4 
déplacements sur 10 liés aux 
achats. Le dimanche, le nombre 
moyen de déplacements par 
personne diminue de moitié 
avec, outre les achats, un poids 
important des déplacements liés 
aux visites et loisirs.
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Déjà 300 baptêmes de l'air
pour Les Ailes de la Reconnaissance !

Le 29 avril, sur l'aérodrome de Cuers-Pierrefeu, Daniel Muraro, 
président de l’association Les Ailes de la Reconnaissance, a 
remercié les personnalités qui l’ont soutenu dans son projet.

L ors de sa création en 2020, les Ailes de la 
Reconnaissance visait à remercier le plus 
grand nombre de soignants, engagés en 

première ligne durant la pandémie. L'association 
souhaitait aussi promouvoir ses valeurs  : 
Solidarité, fraternité, respect et reconnaissance. 
Depuis, elle a élargi son action à l'ensemble des 
soignants du Var. Un sacré pari !

NOMBREUX SOUTIENS
Pour le réussir, Daniel Muraro a reçu le soutien 
de nombreux élus : « Comment ne pas remercier 
François de Canson, maire de La Londe-les-
Maures, président de Méditerranée Porte des 
Maures, vice-président de la Région, Patrick 
Martinelli, maire de Pierrefeu-du-Var, Bernard 
Mouttet, maire de Cuers, Jacques Laurac, 
président de l'association de la zone civile 

de Cuers-Pierrefeu, qui nous ont aidé dès les 
premières heures. Ce beau projet n'aurait pu 
voir le jour sans eux et sans l'aide de généreux 
donateurs. Depuis la création des Ailes de 
la Reconnaissance, nous avons offert 300 
baptêmes et plus de 1 000 repas  », a rappelé 
Daniel Muraro, à l'occasion du lancement de la 
troisième saison.
Pilotant des avions depuis de nombreuses 
années, il souhaitait faire partager sa passion 
de 1'aéronautique. Comment  ? En offrant un 
baptême de 1'air sur l'un des trois avions de 
l'association, puis en les invitant avec leur 
famille à partager un déjeuner avec l'équipe 
de bénévoles. Dans son programme initial, 
l'association pensait mener cette belle initiative 
durant quelques mois. Mais, elle va perdurer. 
«  Notre action auprès des soignants se 

prolongera très au-delà. Nous souhaitons élargir 
ces remerciements à tous les soignants du 
Var, ambulanciers, pompiers, etc. », a conclu le 
président.  •

Photos Alain BLANCHOT.

À NOTER... 
En présence de :
• Général d'Armée Aérienne (2s) Roger 
PESSIDOUS, ancien commandant de la Force 
Aérienne Tactique de la 1ère région aérienne,
• Général d'Armée Aérienne (2s) Jean-
Pierre JOB, ancien chef d’État-major de 
l'Armée de l'Air, ancien leader de la Patrouille 
de France,
• Général de Brigade David CRUZILLE, 
commandant l’École de l’Aviation Légère de 
l’Armée de Terre au Cannet-des-Maures,
• Médecin en Chef François-Xavier BROCQ, 
directeur adjoint du CEMPM - HIA Sainte-
Anne à TOULON,
• Capitaine Marc LOUBENS et aspirant 
Stéphane BALLESTER, Section Aérienne de 
Réserve de l’Armée de l’Air et de l’Espace à 
ISTRES, qui représentaient la colonel Anne-
Laure MICHEL,

• Adjudant-chef Franck ASTIER, conseiller 
en recrutement-adjoint du Bureau Air - CIRFA 
de Toulon,
• Adjudant-chef Paul DELATTRE, 
Gendarmerie de l'Air et de l'Espace de 
CUERS-PIERREFEU,
• Jacques LAURAC, président de 
l'association de la zone civile de Cuers-
Pierrefeu,
• Jacques CLOSTERMAN, président du 
Musée Aéronautique de Saint-Victoret.

PARRAINAGE DE LA COLONELLE
ANNE-LAURE MICHEL
Lors de sa création, l'association avait reçu le 
parrainage de la générale Dominique Arbiol, 
Directrice Générale de l'école de l'Air et de 
l'Espace de Salon-de-Provence de 2020 
à août 2022. Depuis septembre 2022, la 
marraine est la colonelle Anne-Laure Michel, 
pilote de chasse, qui compte à son actif 2 
000 heures de vol, 150 missions de guerre 
et qui a pris le commandement de la base 
aérienne 125 d'Istres. 
Enfin, l'association a reçu le soutien de la 
Patrouille de France. 
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Une application indispensable pour vos achats de proximité !
La Ville a lancé une application pour smartphones visant à 
valoriser le commerce local et à récompenser la fidélité des 
clients.

L e 28 avril, au cours d'une journée spéciale 
‘La Londe Commerce fête ses 1 an’, une 
animation commerciale était organisée 

par la Ville et MPM avec les commerçants de La 
Londe&Co, en centre-ville, suivi d’un apéritif sur 
le parvis de l’Hôtel de Ville.
«  Disponible gratuitement en téléchargement 
pour iPhone et Android, l'application « La Londe 
commerces  » est une plateforme numérique 
qui offre une visibilité accrue aux magasins et 
services locaux. Et, qui augmente le pouvoir 
d'achat des consommateurs. Son objectif est de 
participer à la revitalisation du tissu commercial 
en fidélisant les clients. Ce projet, qui s'inscrit 

dans le dispositif 'Petites Villes de Demain', est 
cofinancé par MPM et la Banque des Territoires », 
explique François de Canson, le maire.
À ce jour, près de 50 commerçants partenaires 
du centre-ville et du port sont engagés dans 
cette initiative. Avec l'application, chaque 
commerce fournit des informations pratiques 
sur son activité et avertit ses clients des bons 
plans et des promotions en cours. L’application 
propose un système de cumul de points acquis 
lors de chaque achat. Avec 1 000 points, le client 
bénéficie d’un e-chèque fidélité à dépenser chez 
les commerçants qu’il a le plus visité. •

Photos Alain BLANCHOT.
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La Londe-les-Maures
Hervé Beneventi, priorité à la qualité des fruits et légumes

Producteur de fruits et de légumes (fraises, tomates, poivrons, 
courgettes, aubergines), Hervé Beneventi a créé son entreprise 
au début des années 90.

P endant près de 30 ans, l'exploitant 
agricole a produit des fleurs coupées 
pour le marché de la SICA à Hyères, 

à partir d'une serre de 5  000 m2. Mais, au fil 
des années, le marché est devenu plus difficile, 
ce qui l'a conduit à prendre à virage dans son 
activité, en 2018.

RECONVERSION 
Le producteur varois raconte pourquoi il s'est 
reconverti il y a 5 ans  : «  Le commerce de la 
fleur coupée devenait de plus en plus difficile, 
notamment à cause de l'augmentation de nos 
charges d'énergie et les investissements que 
cela réclamait. Produire des fleurs coupées 
coûtait de plus en plus cher, mais rapportait 
moins du fait des coûts de production. De plus, 
en tant que producteur, je ne contrôlais pas la 
vente de mes produits puisqu'elle était gérée 
directement par le marché aux fleurs. Et, la 
marge n'était pas suffisante pour assurer la 
pérennité de mon activité ».
C'est pourquoi en 2018, Hervé Beneventi décide 
de se tourner vers la production de fruits et 
légumes et principalement de fraises, activité 
plus rentable.
« Lorsque j'ai pris la décision de me reconvertir, 
j'ai décidé de me consacrer aux fruits et légumes 
de saison (fraises, tomates, poivrons, courgettes, 
aubergines, fenouil, épinard), en cultivant 
principalement des fraises, au printemps, 
et d'autres fruits et légumes durant l'été. 

Aujourd'hui, la rentabilité de mon exploitation 
est plus importante. Pour m'assurer une activité 
tout au long de l'année, après la saison des fruits 
et légumes de mars à septembre, je produis de 
l'anémone durant l'hiver, entre octobre et mars », 
raconte Hervé Beneventi.
«  Sur les 5 000 m2 de serres, j'en consacre 
1 000 pour 12 000 plants de fraises, 1 000 pour 
1 500 pieds de tomates, 1 000 aux autres fruits 
et légumes et 2 000 pour 28 000 anémones », 
détaille, avec précision, le maraîcher. 
Enfin, pour la partie maraîchage, il emploie 4 
personnes en CDI durant le temps de saison, 
et travaille également avec son épouse sur 
l'exploitation.
« Mon objectif est de vendre des bons produits 
qui me permettent de vivre correctement de 
mon activité, ce qui n'était pas le cas du temps 
de la production de fleurs coupées. D'ailleurs, 
je travaille en mode raisonnée, Protection 
biologique intégrée (PBI), ce qui m'évite de traiter 
mes productions et me fait gagner des heures de 
travail », conclut le producteur. •

Photos Alain BLANCHOT.

À NOTER... 
Hervé BENEVENTI,
producteur de fruits et de légumes
250 chemin des Oliviers
Le Bas Pansard
La Londe-les-Maures
06 74 28 66 61
06 70 41 77 18
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Le Lavandou

Mariage romantique pour la princesse Alexandra de Luxembourg 

Les Bachichins, soixante après !

Le 29 avril, la jeune femme s’est mariée religieusement et en toute intimité 
à Bormes-les-Mimosas.  

E n ce jour de fête, la famille grand-ducale 
de Luxembourg était réunie au complet 
pour assister au mariage de la princesse 

Alexandra de Luxembourg avec Nicolas Bagory. 
La princesse, fille du chef d’État luxembourgeois, 
s’est unie devant Dieu à Nicolas Bagory, 
confirmant, en l'église Saint-Trophyme, le 
consentement mutuel de son mariage civil avec 
Nicolas Bagory qui avait eu lieu au Luxembourg, 
quelques jours auparavant.
Pour cette cérémonie religieuse à Bormes-les-
Mimosas, cité où la famille Grand-Ducale à ses 
habitudes dans sa propriété de Cabasson, le 

Grand-Duc Henri était très ému d'accompagner 
sa fille unique jusqu'à l'autel, précédé par Marie-
Térésa, la maman, les quatre frères, épouses 
et enfants, de la famille du marié, et de très 
nombreux invités, notamment les petits-fils 
aînés du couple grand-ducal. Parmi eux, deux 
grands adolescents, le prince Gabriel et le prince 
Noah de Nassau, les petits-fils aînés du couple 
grand-ducal, à l’allure de véritables gentlemen 
et le jeune prince Charles, qui fêtera bientôt ses 
3 ans et qui assistait pour la première fois à un 
mariage. Et, François Arizzi, premier magistrat de 
la commune et son épouse Violaine. •

Francine MARIE.

La nostalgie d'une belle époque et de bons moments ont motivé Philip Bonnet 
et Gérard Lemaire, à reprendre contact avec les écoliers du Lavandou des 
années 60 pour se retrouver entre copains autour d'une daube provençale. 

E nviron cinquante d'entre eux avaient 
répondu présents à ce moment de 
convivialité au cours duquel un hommage 

a été rendu à 25 de ces anciens élèves, hélas 
décédés. 
Après l'apéritif, chacun a pris place à la table de 
«  La Dérive  », un restaurant emblématique du 
village. Durant le repas, le rappel des souvenirs 
allait bon train. Il ne manquait aucune anecdote 
ayant ponctué ces années des classes primaires, 
dirigées par le maître Gérard Daumas. Une école 
de garçons non mixte qui, à cette époque, se 
situait dans les locaux de l'actuel Espace culturel. 
Et, bien évidemment, lors de cette journée, 
on ne pouvait rater le rappel de la galéjade 
des Bachichins. Ce qui, dans ces années-là, 
semblait une affaire sérieuse puisque cette 
appellation caractérisait, en provençal, les jeunes 
lavandourains : «  Quand nous étions gamins, 
tous les Lavandourains étaient des Bachichins. 

Un sobriquet attribué par les Borméens et qui 
avait une connotation assez péjorative. Pour ne 
pas être en reste, nous les avons appelés les 
« lei brulo-pèd », c'est à dire des brigands. Il ne 
s'agissait que d'une querelle entre autochtones, 
sinon d'une anodine plaisanterie ». 
Aujourd'hui, cette pseudo-querelle fait rire tout 
autant les Lavandourains que les Borméens. 
Et, elle anime les retrouvailles, comme ce fut 
le cas lors de cette journée intercommunale. 
Car, aujourd'hui des Lavandourains résident 
à Bormes-les-Mimosas et, inversement, des 
Borméens ont élu domicile au Lavandou !
Bref, c'est dans la joie et l'émotion de souvenirs 
communs que les descendants de ces vieilles 
familles, qui se côtoient dans le bassin de vie, 
étaient heureux de se retrouver, en hommage 
au bon vieux temps. Et, ils se sont promis de 
renouveler ces belles rencontres au plus vite ! •

Francine MARIE (texte et photo).

À l'arrivée à Saint-Trophyme du 
Grand- Duc accompagnant sa fille.

Le frère Guillaume Grand-Duc 
Héritier et son fils

Le maire François Arizzi
et son épouse invités
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Cavalaire-sur-Mer

Cavalaire Motors Festival

Philippe Leonelli : « L'avis des habitants est essentiel pour notre politique »

Un événement pour les passionnés de voitures et motos atypiques

Depuis 2014, la Municipalité s’efforce de proposer à ses résidents un cadre 
de vie attractif.  

À travers la qualité de ses services, la 
réalisation de ses grands projets, mais 
aussi de sa politique événementielle, la 

Municipalité souhaite rayonner sur l’ensemble 
du territoire du golfe de Saint-Tropez et du 
département du Var tout au long de l’année. 
Pour préserver et renforcer son attractivité, 
elle a lancé une grande enquête d’opinion, 
via un questionnaire en ligne ou en papier, 
comme Philippe Leonelli s'y était engagé lors 
de la présentation de ses vœux à la population 
en janvier dernier. Résidents, vacanciers, 
commerçants, artisans, actifs ou non actifs, tout 
le monde peut y participer ! Parce que leur avis 
est essentiel  ! « Cette enquête nous confortera 
dans ce que nous faisons et servira de rendre 
plus agréable le quotidien de nos habitants  », 
assure le premier magistrat. Enfin, Var Tourisme 
a présenté les résultats de l’étude sur la 
fréquentation touristique en 2022. 

Philippe Leonelli répond
aux questions de La Gazette du Var.

Pourquoi avoir décidé de lancer une grande 
enquête d'opinions auprès des Cavalairoises 
et des Cavalairois et de vos visiteurs ?
Philippe LEONELLI. Nous sommes à une étape 

cruciale du développement de notre commune. 
Tous nos grands projets sont lancés : Maison de 
la Nature, Port et Cœur de Ville qui verront le jour 
d'ici deux à trois ans et dès l'année prochaine 
pour la Maison de la Nature. C'est un moment 
qui me semble assez important pour sonder 
les Cavalairois, résidents à l'année ou résidents 
secondaires puis nos vacanciers, pour savoir 
quels sont leurs besoins ou leurs attentes par 
rapport à ces grands projets, à l'amélioration 
de leur cadre de vie et tout simplement au 
développement de la commune.

Cette enquête va donc valider les options de 
la Municipalité ?
PL. Je dis toujours que j'ai des convictions, mais 
que je n'ai pas de certitudes. J'ai pris l'habitude 
d'écouter ce que nos administrés ont à nous 
dire. Ils sont un baromètre essentiel à l'évolution 
de Cavalaire. D'ailleurs, je les ai plus d'une fois 
sollicités, notamment lors du lancement du 
projet Coeur de Ville. 550 Cavalairois avaient 
participé à des ateliers thématiques en 2018 
pour co-construire avec nous le projet.

Répondre à cette question est donc 
essentiel ?
PL. En effet. J'encourage tous les habitants 
et les visiteurs de la commune à répondre à 
cette enquête, soit sur le site de la Ville ou en 

utilisant le formulaire papier qui est disponible 
dans nos lieux d'accueil du public. En répondant 
à ce questionnaire, cela nous permettra de 
faire évoluer notre politique d'animations en 
prenant en compte les besoins et les attentes 
du plus grand nombre au regard des grands 
projets à venir. C'est une occasion unique de 
faire entendre sa voix et je me réjouis, à ce 
titre, d'encourager la participation citoyenne en 

offrant à nos concitoyens l'opportunité de donner 
leur avis. 
Enfin, les résultats de cette enquête nous 
permettront, je l'espère, de découvrir de 
nouvelles idées ou de nouvelles perspectives. 
Améliorer la qualité de vie à Cavalaire et 
renforcer l'attractivité de ma ville, sont croyez-
moi mes seuls leitmotivs » ! •

Photo Alain BLANCHOT.

Les 27 et 28 mai, la cité balnéaire accueille le tant attendu Cavalaire Motors 
Festival. Soyez prêt à vivre deux jours exceptionnels, alliant passion, 
divertissement et découverte ! 

C et événement va rassembler des 
véhicules atypiques qui ont marqué 
leur période, ainsi que de nombreuses 

activités divertissantes pour les amateurs de 
sensations fortes et de culture pop.

DE BELLES VOITURES ET MOTOS
Présentant une sélection de voitures et de motos 
extraordinaires dans toute la ville, le festival 
met en lumière des joyaux mécaniques, issus 
de différentes époques, créant une ambiance 
vibrante et électrisante. L'occasion pour le 
public d'admirer leur esthétique unique et d'en 
apprendre davantage sur leur fascinante histoire.
En outre, le festival propose une expérience 
immersive avec la présence d'artistes qui 
donnent vie à des personnages emblématiques : 
Batman, Thor, Wonder Woman, Mario, Jack 
Sparrow et Dark Vador en personne. Alors 
pourquoi pas un selfie avec vos héros préférés ? 
Sans compter des activités ludiques qui raviront 
les fans de tous âges.

Enfin, six concerts inoubliables sont également 
programmés avec des artistes talentueux, offrant 
une expérience musicale exceptionnelle et une 
ambiance envoûtante. Rock, blues ou pop, ces 
concerts satisferont vos goûts.

SPECTACLE SENSATIONNEL 
Les amateurs de sensations fortes seront 
comblés par "La boule de la mort", un spectacle 
à couper le souffle durant lequel deux pilotes 
audacieux défient les lois de la gravité et 
exécutent des cascades époustouflantes à 
l'intérieur d'une sphère en acier. Ce spectacle 
captivant garantit des moments de frissons et 
d'émerveillement pour les spectateurs.
Bref, le festival est conçu pour offrir une 
expérience inoubliable à tous les participants. 
Que vous soyez passionnés de voitures et motos, 
fans de culture pop ou à la recherche d'une 
sortie divertissante en famille, venez profiter de 
cette atmosphère unique et découvrez la magie 
des véhicules légendaires ! •
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Nature en Fête
Le rendez-vous de l'environnement

et du développement durable
Organisée par le Service Environnement de la Ville de La Londe-les-Maures, 
cette manifestation dédiée à la mer Méditerranée, attire chaque année un public 
nombreux et familial au sein de l'Espace Naturel Sensible de La Brûlade.

Plus de 100 partenaires étaient présents 
à ce rendez-vous qui proposait de 
multiples stands et activités autour 

de l'environnement à partager en famille, des 
ateliers créatifs, découverte et sensibilisation, 
des spectacles sur les posidonies et l'art 
équestre, ainsi que le traditionnel Marché Bio et 
Nature avec plus de 40 stands avec une grande 
diversité de produits ! 
De son côté, l'Union Cycliste Pédestre et 

Londaise (UCPL), présidée par Hubert Larose, 
avait mis en place un gymkhana, au cours 
duquel 217 jeunes de 7 à 18 ans ont testé leur 
aptitude à la pratique du vélo. « Ce tracé avec 
ses obstacles a permis de vérifier la capacité 
de chacun en termes d’équilibre, de maniabilité 
et surtout de la maîtrise du vélo, grâce à 10 
vélos prêtés par STORMBICYCLE  », raconte le 
président. •

Photos Isabelle BENOIT.
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